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sommaire

Entreprendre c’est, selon le célèbre LAROUSSE, commencer à exécuter une 
action, en général longue ou complexe.

Entreprendre est donc un acte commun, répandu. Bien que difficile et à 
l’origine de nombreux échecs, entreprendre est pour moi essentiel, car 
cela contribue à la création de nouvelles richesses, au développement de 
notre société. C’est cet esprit d’entreprendre qui m’a animé tout au long 
de mon mandat à la présidence de l’UPVD. 

En 4 ans, nous avons entrepris un grand nombre de chantiers… Nous 
avons osé et nous avons pris des risques, parfois très importants mais 
toujours mesurés ! Ces risques sont aujourd’hui des réussites. Le dernier 
en date est la création de l’école d’ingénieurs Sup EnR, un pari audacieux 
mais ô combien gratifiant et utile pour le territoire.

Entreprendre c’est créer, innover, bousculer... Entreprendre, c’est croire 
aux changements ! Grâce à cet esprit d’entreprendre, qui relève parfois du 
courage et de l’audace, nous avons démontré que l’université était capable 
de changer. Changer pour assurer nos missions dans de meilleures 
conditions, pour accompagner la réussite de nos étudiants, pour répondre 
aux attentes d’une nouvelle génération, d’une société en mutation.

Et, c’est cet esprit d’entreprendre que j’ai à cœur de stimuler chez nos 
étudiants. L’obtention du Prix Mondial de l’Innovation par Eco-Tech Ceram, 
une start up issue de nos laboratoires de recherche, conforte ma vision de 
l’entrepreneuriat au sein de l’université. Notre département regorge de 
pépites… C’est à nous de les déceler, de les faire rester et de stimuler les 
initiatives entrepreneuriales pour assurer le développement économique 
et scientifique de notre territoire. 

L’entrepreneuriat constitue un formidable levier pour l’insertion 
professionnelle des étudiants. Je suis convaincu de l’importance d’oser et 
d’entreprendre pour notre société. C’est pourquoi l’UPVD a développé un 
panel de services dédié à l’accompagnement des porteurs de projets de 
création d’entreprise, que je vous laisse le plaisir de découvrir à travers 
notre dossier « Entreprendre à l’université ». Aujourd’hui, l’université est 
capable de répondre rapidement et concrètement au désir d’entreprendre 
de ses usagers et de les guider vers la réussite. 

Dans un contexte économique difficile, nous mobilisons tous les moyens 
à notre disposition pour encourager les talents à s’ouvrir à l’innovation, à 
libérer leur créativité… à entreprendre autrement !

Fabrice Lorente,
Présidentedito
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Organisé pour la deuxième année par le BAIP de la DOSIP, Trouve Ton 
Stage édition 2016, c’était : 40 structures parmi lesquelles des entreprises 
emblématiques du département (USAP, Fondeville, Confiserie du Tech ou 
encore les Déferlantes),  70 offres de stage allant des ressources humaines, 
à la qualité environnementale en passant par l’informatique ou encore le 
tourisme, 160 candidats (tous étudiants à l’UPVD) et plus de 300 entretiens 
passés.

Un concept simple et efficace : le « speed meeting » (15 minutes par 
entretien), avec une préparation en amont des étudiants  grâce à des 
ateliers CV et des ateliers coaching entretiens.

L’objectif de cette action est de permettre aux structures partenaires 
d’optimiser leurs recrutements en rencontrant des étudiants préparés et 
aux étudiants de bénéficier du réseau de professionnels de l’université 
et d’un véritable accompagnement dans leur recherche de stages afin de 
faciliter leur insertion professionnelle. 

Deux nouveautés pour cette deuxième édition : les étudiants des antennes 
pouvaient participer à l’action grâce à l’organisation d’entretiens 
téléphoniques et les étudiants en situation de handicap avaient préparé en 
amont, un CV vidéo pour faciliter leur présentation. 

Après le succès des Journées Carrières, durant lesquelles les étudiants 
s’informent et échangent avec des professionnels sur les métiers auxquels 
ils se prédestinent, Trouve Ton Stage ! leur ouvre les portes du monde du 
travail. Réponse des entretiens en avril.

En bref En bref 

Du 16 au 19 février, le département 
Génie Chimique Génie des Procédés 
de l’IUT, site de Narbonne, a accueilli  
Andy Durrant, professeur à l’University 
of West Scotland. En effet, depuis 
deux ans, deux à trois étudiants du 
département GCGP partent faire leur 
troisième semestre à l’University 
of West Scotland. Ce programme a 
été reconduit pour l’année 2017.

Au cours de son séjour à Narbonne, M. 
Durrant a assuré auprès des étudiants 
de deuxième année, le cours « Mass 
transfer » (transfert de matières) 
dans sa langue d’enseignement, 
l’anglais, pour une immersion totale 
de 10h00. M. Durrant a également 
fait une intervention auprès des DUT 
première année. Un temps d’échanges 
avec les étudiants a été privilégié 
afin de favoriser leur compréhension 

et améliorer leur 
expression orale 

en anglais.150 universitaires français à 
l’UPVD réunis autour du C2i
Les 21 et 22 janvier, plus de 150 universitaires venus de la France 
entière, se sont donnés rendez-vous sur le campus principal de 
l’UPVD pour échanger autour du C2i (Certificat informatique et 
Internet) à l’occasion du séminaire national organisé chaque année 
par le Ministère de l’éducation nationale, l’enseignement supérieur 
et la recherche. Cette année, le séminaire prenait une dimension 
particulière puisqu’il constituait le point de départ « d’un nouveau C2i ». 
Deux jours de débat ont permis d’orienter la réflexion vers de nouveaux 
contenus de formation, modes d’évaluation et moyens d’appropriation de  
la certification C2i par les entreprises.

3 salles de cours neuves, modulables 
et entièrement équipées ont été créés 
à l’arrière de la BU de sciences, à 
proximité du nouvel espace de co-
working entrepreneuriat pour le 
confort des étudiants et enseignants.  
Ces nouvelles salles permettent 
d’augmenter la capacité d’accueil 
du campus principal de Perpignan 
qui, depuis la restructuration des 
composantes, souffrait d’un manque 
d’espaces de cours et d’équipements.  
Les travaux entrepris ont donc permis 
de transformer une des salles de lecture 
de la BU en 3 nouvelles salles de cours 
de 22, 22, et 30 places et de contribuer 
ainsi à l’amélioration des conditions 
d’études et d’enseignement.

/ANTENNES
Programme 
d’échanges 
entre l’Écosse et  
l’UPVD, site de 
Narbonne

De nouvelles 
salles de cours

Trouve ton stage ! #2 : succès 
au rendez-vous

Lors de son déplacement, le 20 janvier dernier, dans les Pyrénées-Orientales, 
le Préfet de la nouvelle région LRMP, Pascal Mailhos, accompagné de Josiane 
Chevalier, Préfète des P.O., s’est rendu à l’université de Perpignan pour 
rencontrer le président et son équipe. L’UPVD fut la première université de 
la nouvelle région visitée par M. Mailhos depuis sa nomination en décembre 
dernier. Cette rencontre fut l’occasion pour le nouveau préfet, outre la 
découverte du campus catalan, de prendre connaissance des actualités 
de l’université notamment celles nécessitant son soutien. Ainsi, ont été 
évoqués la construction prochaine d’un bâtiment pour accueillir l’école 
d’ingénieurs Sup’EnR, l’anticipation de l’octroi des crédits CPER pour l’achat 
des équipements scientifiques relatifs à la plateforme bio-environnement 
et la relance d’une demande de création d’un groupement européen de 
coopération territoriale (GECT) pour légitimer et financer les partenariats 
et projets de développement transfrontaliers de l’UPVD.

Visite officielle de Pascal Mailhos, 
Préfet de région et de Josiane 
Chevalier, Préfète des P.O.
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en direct des labosEn bref 
STAPS, plus rien ne les arrête !

la chronique de l’étudiant
Smart city, l’enjeu de demain

La ville intelligente, ou smart city, est 
une nouvelle façon de penser la ville, 
le service urbain et l’interaction de ses 
différents acteurs. La ville intelligente, 
c’est le lieu des défis de l’urbanisation ! 

Pour répondre aux enjeux de la 
ville de demain, la ville intelligente 
développe le numérique dans les 
services urbains pour rendre la ville 
plus efficace, expérimente de nouvelles 
collaborations public-privé pour 
accroître les retombées économiques 
et fait participer les habitants à la 
« fabrication » de la ville. 

La smart city dépasse ainsi une gestion 
du service urbain et privilégie une 
approche en réseau, dans laquelle 
l’utilisation des ressources numériques 
devient essentielle.

Le boom des smart cities est un 
mouvement irréversible et planétaire, 
les mégapoles se métamorphosent 
pour devenir « intelligentes » en 
s’appuyant sur des innovations afin de 
révolutionner la vie des urbains. 

Si ces cités méritent ce qualificatif, c’est 
parce qu’elles possèdent au minimum 
l’une des 6 caractéristiques suivantes :

 une administration intelligente 
grâce à une gouvernance transparente 
qui associe les citoyens à la prise de 
décision 
 une économie intelligente avec un 
marché du travail flexible
 la mobilité intelligente grâce à des 
modes de transport sûrs et écologiques
 un environnement intelligent qui 
repose, entre autres, sur la gestion 
durable des ressources et la protection 

Carole Calas-Blanchard, 
e n s e i g n a n t e -

chercheur au 
sein de BAE, 
a obtenu ce 
financement 
afin de 
d é v e l o p p e r 

des capteurs 
capables   de 

détecter des 
polluants émergents 

dans les eaux usées et eaux de surface. 

Le contrôle et la surveillance de la 
contamination de l’eau constituent 
une tâche prioritaire dans le domaine 
de l’environnement et de la santé 
publique et de nouvelles directives 
apparaissent afin de réguler l’utilisation 
de nombreux composés chimiques. 
Dans ce contexte, CAPT’AVENIR vise 
principalement à développer des 

systèmes de mesure innovants et 
performants basés sur la technologie 
de capteurs électrochimiques pour 
la détection en particulier, de trois 
substances pharmaceutiques. 
Contact : calas@univ-perp.fr

Céline Cosseau, enseignante-
chercheur au laboratoire IHPE, a 
obtenu un financement 
pour développer 
un projet sur 
l’épigénétique de 
l’huître creuse 
C r a s s o s t r e a 
GIGAS (projet 
T R A N S G I C A S ) . 
Cette huître cultivée 
dans les lagunes 
méditerranéennes est 
affectée par de multiples facteurs 
(virus, bactéries, pathogènes, 

pollution, algues, salinité). Elle subit 
depuis 2008, dès le printemps lorsque 
la température de l’eau atteint 16°C, 
des mortalités massives décimant 
jusqu’à 85% des naissains. La filière 
ostréicole en région LRMP est donc 
menacée. L’objectif de TRANSGIGAS 
est de répondre aux besoins de la 
filière en explorant les mécanismes 
épigénétiques facilitateurs de 
l’adaptation des huîtres à leur milieu. 

Contact : celine.cosseau@univ-perp.fr

Carole Calas-Blanchard et 
Céline Cosseau ont par ailleurs 
été invitées par Carole Delga, 

Présidente de la Région LRMP, 
à participer à la journée « Elles 

sont le Languedoc Roussillon Midi 
Pyrénées » , mardi 8 mars 2016 à 
l’occasion de la Journée internationale 
des droits des femmes. 

Le prix « Chercheurs d’avenir » consiste à soutenir des jeunes chercheurs en région LRMP pour favoriser 
l’émergence de nouvelles innovations. Cette année, deux enseignantes-chercheurs de l’UPVD ont été distinguées.

Carole Calas-Blanchard et Céline Cosseau, 
lauréates du prix «  Chercheurs d’avenir »

Eco-Tech Ceram (ETC), lauréat du prix « EDF Pulse »

Eco-Tech Ceram, start-up du laboratoire 
PROMES (CNRS et Université de 
Perpignan) a reçu le prix EDF Pulse LR 
dans la catégorie  « ville bas carbone » 
pour son projet ECOSTOCK qui vise à 
rendre les énergies renouvelables plus 
performantes par le stockage d’énergie 
sous forme de chaleur. ETC met en œuvre 
un stockage d’énergie sur des nouveaux 
matériaux céramiques issus de l’économie 
circulaire (résidus de combustion de 
l’industrie, laitiers de sidérurgie, boues et 
argiles des carrières, gravats et plâtres du 
bâtiment), moins chers que les matériaux 
conventionnels et donc éco-efficaces. ETC 
concourt pour le prix EDF Pulse national. Antoine Meffre, PDG d’Eco-Tech Ceram : antoine.meffre@ecotechceram.com

Aristide Bègue, biathlète

environnementale
 des habitants considérés comme 
« intelligents » c’est-à-dire flexibles, 
créatifs, favorables à un apprentissage 
tout au long de la vie, cosmopolites, 
ouverts d’esprit et parties prenantes de 
la vie publique 
 un mode de vie intelligent qui 
dépend de la qualité des conditions 
sanitaires et du logement, de 
l’existence d’installations culturelles et 
d’établissements d’enseignement et de 
celle d’une cohésion sociale.

La France arrive en tête de peloton, 
forte de 18 villes intelligentes contre 
9,6 en moyenne pour les 25 pays 
représentés, avec en première marche 
du podium, Montpellier. 

Victor LEBODA, Rédacteur en chef - Journal 
des Étudiants de l’IAE

Depuis le début de la saison, les étudiants du STAPS de Font-Romeu enchainent les 
succès dans leur discipline respective : 

 En athlétisme, Clémentine Archinard (L3) termine 5ème au classement général et 
2ème française du semi-marathon (21 kms) de Cannes avec un temps d’1h21
 En biathlon, Aristide Bègue (L2), déjà champion du monde junior en 2015, a 
été sélectionné pour participer à son premier championnat d’Europe, dans la 
catégorie sénior, en Russie (compétition retransmise sur Eurosport et l’Équipe 21)
 Jan Margarit Solé, étudiant en L1, est devenu le 6 février, champion du monde 
junior de Snowshoes  (raquettes de neige) à Vezza d’Oglio en Italie
 Le cycliste, Louis Chavanes termine sur la plus haute marche du podium au 
Grand prix de Perpignan 
 Les fondeurs Òscar Jorba et Sergi Brau ont fini respectivement 2ème et 3ème au 
scratch sur l’épreuve des 21 kms de la célèbre course de ski de fond, Marxa Beret 
à Baqueira en Espagne 
 En short-track, Tristan Navarro (L1) bat une nouvelle fois le record de France 
junior sur 1 000 m à deux reprises pendant les championnats du monde. Il obtient 
une sixième place aux 1 000 m en finale. 



8 / Mag’UPVD #22 9

DOSSIER
Entreprendre à l’université DOSSIER

Entreprendre 
à l’université 

Interface de l’université dédiée à 
l’entrepreneuriat, ce pôle est piloté 
par Maude Pagnon, responsable du 
BAIP à la DOSIP, avec l’appui de Colette 
Villalongue, référent entrepreneuriat 
pour le PEPITE LR (Pôle Etudiant 
Pour le Transfert, l’Innovation et 
l’Entrepreneuriat).

SENSIBILISATION

Durant l’année universitaire, le Pôle 
entrepreneuriat étudiant multiplie 
les opérations de sensibilisation à 
l’entrepreneuriat, à l’image du 3ème 

BARCAMP  Entreprendre en Économie 
Sociale et Solidaire, du Forum Etudiants 
Entrepreneurs à Narbonne ou des 
serious game... 

Ces actions permettent d’initier des 
rencontres avec des étudiants ayant créé 
leur activité, avec des professionnels 
accompagnant ou finançant les projets, 
ou encore de s’exercer au coaching 
comme lors du  Startup Campus –Innov 
EPA. 

LEArNINg By dOINg

La  formation des étudiants 
entrepreneurs allie la mixité des 
publics, le brassage d’idées et la 
mise en situation. Par exemple, en 
partenariat avec l’agglomération 
Perpignan Méditerranée, un serious 
game a réunit une douzaine de binômes 
« chef d’entreprise/étudiant », leur 
demandant de produire une stratégie 
d’entreprise (offre de produits,  niveau 
de qualité, prix, investissement et/ou 
emprunt, d’embauche, etc.). 

L’étudiant, futur entrepreneur, apprend 
ainsi à orienter sa prise de décision et 
à maîtriser le temps, les risques et la 
compétition.

ENgAgEmENT  Sur LES 
TErrITOIrES

Ce mode de formation ne confronte 
pas obligatoirement les étudiants aux 
chefs d’entreprises. Les étudiants 
peuvent aussi éprouver leurs 
compétences managériales auprès 
d’autres entrepreneurs en devenir 
quand l’université s’engage envers les 
quartiers prioritaires.

Ainsi, dans le cadre des contrats de 
ville, un serious game sera organisé en 
associant les étudiants de l’UPVD et les 
porteurs de projets issus des quartiers.
Ce partage des compétences sur les 
territoires, favorisera l’intégration 
et constituera des équipes mixtes en 
créant du lien social. L’action bénéficie 
également à l’étudiant qui apprend à 
coacher, se confronte au réel et peut 
partager la motivation  des porteurs de 
projets. 

Le Pôle entrepreneuriat étudiant 
participe donc à l’émergence, à la 
fiabilisation et à la concrétisation de 
projets d’entreprise sur et hors campus. 
Il entend surtout identifier et donner 
confiance aux étudiants porteurs de 
projets  pour qu’ils prennent conscience 
de leurs forces et de leurs compétences 
et osent les investir pour leur avenir.

Étape 1 : mobiliser les porteurs de projets, futurs entrepreneurs Étape 2 : accompagner la création 
d’entreprise

L’espace coworking entrepreneuriat
Le Pôle entrepreneuriat étudiant, au sein de la dOSIP (direction de l’orientation, des stages et de l’insertion 
professionnelle), intervient en amont de tout projet entrepreneurial à l’université. Il vise à susciter des 
vocations, à encourager les initiatives étudiantes et à concrétiser un passage à l’acte souvent jugé risqué.

En préfiguration de l’Hôtel 
d’incubation d’entreprises 
innovantes, prévu pour janvier 
2018, l’uPVd met d’ores et déjà 
un espace dédié à disposition des 
porteurs de projets, à l’arrière de 
la Bu sciences.

Renforcement de l’accompagnement 
entrepreneurial proposé à l’université, 
rencontres et échanges entre porteurs 
de projets, émulation d’idées, synergies, 
tels sont les défis qui animent l’espace 
coworking entrepreneuriat, dont 
la gestion est assurée par Laura 
Krenn, chargée d’affaires Incubation 
d’Entreprises Innovantes.

QuEL AccOmPAgNEmENT ?

L’objectif premier est d’aider 
l’entrepreneur à passer de l’idée 
au projet, en lien étroit avec les 
services de la DOSIP pour les projets 
étudiants et de la DRV (Recherche et 
Valorisation) pour ceux en lien avec 
la recherche. L’accompagnement se 
veut personnalisé sur chaque projet : 
définition du modèle économique, 
recherche de financements, aide dans 
l’élaboration du business plan, mise en 
relation avec les partenaires extérieurs.

L’espace coworking 
favorise également les 
échanges entre porteurs 
de projets, entrepreneurs 
issus de l’UPVD et experts 
de la création d’entreprises 
via l’organisation de meetups. 
Des workshops et ateliers de 
formation sur diverses thématiques 
de la création d’entreprises viennent 
parfaire l’accompagnement . 

L’espace coworking entrepreneuriat 
est ouvert aux structures extérieures 
pour une offre de services optimale 
auprès des créateurs de start-up. La 
Junior Entreprise Via Domitia, issue de 
l’IAE de l’université de Perpignan, y 
propose ses prestations. L’INPI (Institut 
national de la propriété industrielle) 
s’y rend une fois par mois pour toute 
demande d’avis ou de conseil. La 
SATT AxLR (Société d’accélération du 
transfert de technologies) y tient un 
bureau permanent via la présence de 
Julie Clar, chef de projet Innovation 
et Valorisation, au sein de l’espace 
coworking entrepreneuriat. 

QuELS PuBLIcS ?

L’espace coworking entrepreneuriat 
s’adresse aux porteurs de projets 

étudiants ou jeunes diplômés de l’UPVD 
et aux projets issus de la recherche de 
l’université. Il est également ouvert 
aux  projets externes à l’université 
de Perpignan mais nécessitant les 
compétences d’un laboratoire de 
l’université pour leur développement.

Afin de formaliser l’accompagnement 
offert, il est demandé aux futurs 
entrepreneurs de présenter leur projet 
devant le comité entrepreneuriat de 
l’UPVD. Une attention particulière 
est portée à la motivation du porteur, 
aux compétences pour mener à bien 
le projet, au lien avec l’UPVD et aux 
besoins du marché identifié. 

L’espace co-working entrepreneuriat 
permet donc de démultiplier l’offre 
d’accompagnement jusqu’à la 
réalisation et la viabilité économique 
de l’entreprise.

Afin d’aider les chercheurs 
et les laboratoires à valoriser 

leurs résultats de recherche, AxLR 
apporte ses compétences et ses 

moyens dans la maturation de projets 
innovants. Ce processus consiste à 

amener les innovations d’une preuve 
de concept scientifique à une solution 

technologique transférable à court 
terme à un ou des industriels ou 
donnant lieu à la création d’une 

start-up.

SATT AxLR 
quelle mission ? 
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Rencontre
De la biologie 
moléculaire à 

l’entreprise   

Quels atouts procurent votre 
cursus ?

Julien Portela : Nous avons des 
compétences en biologie moléculaire un 
peu différentes ce qui nous permettra 
dans un premier temps de proposer 
un éventail de services très large. Nous 
avons également chacun un réseau 
différent qui nous ouvre l’accès à des 
clients potentiels nombreux et variés 
(réserves, zoo, parcs, vétérinaires, 
laboratoires de recherche).

Comment vous est venue l’envie 
d’entreprendre ?

J.P. : C’est à la suite de conversations 
avec des dirigeants de parcs qu’un 
besoin est apparu à Laurent. L’idée 
de proposer des services d’analyses 
génétiques s’est alors dessinée. 

Afin d’élargir le champ de compétence 
du projet, il m’a alors demandé si j’étais 
intéressé. Nous avons mis sur papier 
l’éventail de nos savoir-faire respectifs 
et commencé à réfléchir aux moyens 
proposés par l’UPVD afin de mener à 
bien ce projet.

Quel est votre projet ?

J.P. : Le projet que nous avons est de 
proposer divers services d’analyses 
génétiques sur un maximum d’espèces 
animales. Chacun de ces services est né 
d’un besoin qui s’est présenté à nous 
via nos rencontres avec des personnes 
d’horizons différents. Il est parfois 
très difficile pour des parcs ou des 
zoos d’authentifier une espèce par des 
caractères physiques ou d’établir la 
parenté de certains animaux. 

C’est un des services que nous 
pouvons proposer : définir l’espèce 
ou la provenance d’un animal par 
des méthodes d’analyses génétiques 
modernes. 

De la même façon nous pouvons définir 
le sexe d’un animal dès sa naissance 
dans des cas où il n’est pas apparent 
morphologiquement (oiseaux, reptiles, 
amphibiens). D’autres types d’analyses 
pourront être mis à disposition de 
futurs clients en fonction des besoins 
et de nos compétences que nous 
continuerons à mettre à jour afin de 

s’adapter aux nouvelles technologies. 
Nous désirons créer l’entreprise à la fin 
de l’année 2016.

Comment l’UPVD vous aide à 
mener à bien votre projet ?

J.P. : Grâce à l’accompagnement de 
l’UPVD, nous avons pu bénéficier 
dans un premier temps d’avis clairs 
sur l’intérêt de ce projet. Cela nous 
a confortés dans l’idée qu’il serait 
intéressant d’aller jusqu’au bout. 

Le principal intérêt de cet 
accompagnement pour notre projet 
est l’accès possible à la plateforme 
Technoviv sans lequel il ne pourrait 
voir le jour. L’achat de machines 
extrêmement chères serait un frein à la 
mise en route du projet. 

Nous avons pu découvrir rapidement 
que l’accompagnement allait bien 
plus loin que cela. L’accès à un espace 
co-working nous permet de travailler 
à l’élaboration du plan économique 
avec l’aide de Laura Krenn qui nous 
aide dans ce domaine très obscur pour 
nous. Nous avons également été mis en 
relation avec la Junior Entreprise, avec 
qui nous avons travaillé sur une étude 
de marché qui nous a permis d’avoir 
un compte rendu détaillé du marché, 
principalement de nos concurrents 
potentiels. 

Grâce à cet accompagnement nous 
savons qu’il nous sera facile de 
rencontrer des spécialistes dans 
les différents aspects de la création 
d’entreprise afin de nous former et de 
compléter notre savoir pour pouvoir 
être autonome dans notre entreprise.

‘‘ des méthodes 
d’analyse génétique 

modernes’’

‘‘ l’accès possible 
à la plateforme 

Technoviv ’’

le constat d’un 
besoin

Un 
accompagnement 

complet très poussé

David Looten
Jeune diplômé de l’UPVD, 
d’un Master Professionnel 
Patrimoine et chargé de TD 
à l’université, David porte un 
projet sur l’édition de livres 
numériques augmentés et 
éducatifs dans le domaine des 
sciences humaines et sociales.

Point smartphone
Axel Chambelland, titulaire 
d’un BAC STI Microtechnique 
et Nicolas Fuentes, jeune 
diplômé d’un DUT GEA à 
l’UPVD, ont créé un service de 
réparation de smartphones 
et tablettes sur borne tactile 
appelé Point Smartphone. 
Ce procédé innovant permet 
de proposer des réparations 
moins onéreuses et plus 
simples pour l’utilisateur.

Eliott Rey-Ivan
Après un cursus en STAPS à 
Font-Romeu, Eliott Rey-Ivan 
développe un projet dans 
le milieu de l’évènementiel 
sportif. Eliott suit par ailleurs le 
D2E (Diplôme d’Etablissement 
Etudiant-Entrepreneur).

DOSSIER
Entreprendre à l’université 

Les autres projets labellisés

Laurent Héritier

Julien Portela

Julien Portela et Laurent Héritier sont tous deux issus de l’université de Perpignan. L’un y a suivi une 
formation complète jusqu’au doctorat, intervenant notamment dans la production de molécules à visée 
thérapeutique au laboratoire IHPE. L’autre prépare actuellement sa thèse au sein du CEFREM, il utilise 
des méthodes de biologie moléculaire pour détecter et différencier des parasites de tortues. Leurs 
compétences combinées les mènent à mûrir un projet d’entreprise en direction de la filière animalière.
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D’où vient cet engagement 
associatif et économique ?

C.M. : La Junior Entreprise était en 
cours de création quand je suis arrivée 
en licence 3 et je me suis greffée sur 
le projet à l’initiative de Jordi Quer, 
l’ancien président. C’est lui qui m’a 
parlé du projet et m’a convaincue de 
m’y investir. J’ai commencé par assurer 
le poste de secrétaire générale en 2014 
avant de prendre la présidence en 
2015. 

La Junior Entreprise c’est une 
association à la fois pédagogique 
et économique. Nous mettons les 
connaissances des étudiants au service 
des acteurs économiques locaux et 
constituons une réelle passerelle 
entre les mondes universitaires et 
professionnels. Nous permettons 
aux étudiants de se confronter au 
terrain et d’acquérir une expérience 
professionnelle reconnue.

Quelle offre de services proposez-
vous ? 

C.M. : Nous proposons une gamme 
de prestations variées sur tous 
les domaines de l’économie, du 
management et de la gestion. L’IAE 
dispense des formations de qualité et 
nos étudiants regorgent de ressources 
qui ne demandent qu’à être exploitées. 

On fonctionne comme un cabinet 
de conseil junior, les missions 
sont réalisées par des étudiants 
rigoureusement recrutés et encadrés 
par des professeurs de l’IAE. Nos 
services s’adressent à l’ensemble du 
tissu économique local : des entreprises 
implantées de longues dates, des 
porteurs de projet, des structures de 
l’économie sociale et solidaire, etc. 
Nous avons à cœur de participer au 
dynamisme de la vie économique du 
territoire.

Qu’en retirez-vous ? 

Je pense avant tout que la Junior est une 
expérience humaine très enrichissante. 
Le projet en est à ses débuts, il faut 

donc lancer toute la communication 
et travailler au développement 
commercial de la structure. Ça 
demande du temps, c’est vrai, c’est un 
réel investissement personnel mais 
les bénéfices qu’on en retire sont 
immenses.  

Je suis entourée par une équipe 
d’étudiants très impliqués dans le 
projet, on  travaille avec  des acteurs 
majeurs dans la création d’entreprise 
sur le campus comme la Dosip (direction 
de l’orientation, des stages et de 
l’insertion professionnelle) ou l’espace 
de coworking entrepreneuriat. On 
collabore également très étroitement 
avec l’administration de l’IAE et 
notamment sa directrice, Christine 
Pagnon-Maudet, qui nous soutient 
beaucoup dans notre démarche. 

La Junior nous permet de rencontrer 
des professionnels de tous les horizons, 
des jeunes créateurs, des PME locales 
et/ou internationales. On commence 
à se construire notre propre réseau 
de connaissances professionnelles. 
Raymond Brunet, le président de l’IAE, 
nous convie à tous les événements de 
l’UPE66 pour que l’on puisse créer du 

‘‘ Construire son 
propre réseau ’’

‘‘ Un cabinet de 
conseil junior’’‘‘ Se confronter 

au terrain et 
acquérir une 
expérience 
reconnue ’’

charline magri,  23 ans, est étudiante en master 2 d’administration 
des entreprises parcours Ressources Humaines à l’IAE de l’université 

de Perpignan. Originaire du sud-ouest de la France, charline a eu 
un vrai coup de cœur à son arrivée sur Perpignan et projette de s’y 

installer définitivement. L’étudiante s’implique au service du territoire 
et de son tissu économique via l’association qu’elle dirige désormais.

lien avec les chefs 
d ’ e n t r e p r i s e s , 
ce sont toujours 
des rencontres 
i n t é r e s s a n t e s 
pour de futurs 

diplômés comme nous. 

La Junior valorise le savoir-faire et les 
compétences des étudiants et apporte 
sa contribution au développement 
économique du territoire.

Quelle approche pour démarcher 
des professionnels quand on est 
encore étudiant ?

C.M. : Le plus grand défi que nous 
devons relever c’est de convaincre 
sur nos compétences et notre 
professionnalisme. Les Junior 
Entreprises sont des associations qui 
existent en France et en Europe depuis 
plusieurs décennies mais qui sont très 
peu connues sur le département. Il y a 
donc un gros travail à faire à ce niveau 
là. Mais, pour des étudiants ou futurs 
étudiants, il ne faut pas oublier que 
l’engagement étudiant est important. 

Quand on sort des études, on a tous plus 
ou moins le même parcours, la même 
formation, le même diplôme. Il faut 
donc savoir se différencier pour séduire 
les entreprises et attirer l’attention sur 
son CV et les expériences en Junior sont 
très appréciées par les recruteurs. 

On découvre, à plus petite échelle, 
la vie d’une société et nous sommes 
confrontés aux mêmes problématiques 
que les chefs d’entreprises. C’est une 
organisation à part entière et c’est très 
formateur pour les étudiants. C’est un 
défi de combiner à la fois ses études 
avec son engagement associatif, mais 
avec un peu d’organisation et beaucoup 
de passion on arrive à créer de très 
belles choses.

‘‘ Il faut se 
différencier ‘‘

Initiative étudiante
Charline Magri, 
présidente de la Junior Entreprise

DOSSIER
Entreprendre à l’université 

Le parcours du porteur de projet

De l’idée au projet

Projet étudiant 
Pôle entrepreneuriat étudiant de la DOSIP

 Émergence et précision du projet
 Professionnalisation du discours
 Présentation d’outils et des actions de l’UPVD
 Présentation des concours (dossiers à rendre)
 Présentation des dispositifs et formations à l’entrepreneuriat

Projet issu ou en lien avec la recherche
Direction de la recherche et de la valorisation

 Analyse du potentiel innovant du projet
 Assistance pour les démarches juridiques et administratives
 Protection des résultats de recherche
 Accès aux dispositifs d’aide spécifique
 Identification des compétences au sein des laboratoires

Du projet à la concrétisation

Accompagnement
Espace coworking entrepreneuriat

 Définition du business model
 Étude de marché
 Recherche de financement
 Élaboration du business plan
 Ateliers de formation et mise en réseau (workshop/meetup)
 Mise en relation (expertise, métiers)
 Mentorat pour accompagnement individuel et approfondi

En septembre 2018, l’accompagnement s’intensifiera 
avec l’ouverture de l’hôtel d’incubation d’entreprises 
innovantes de l’UPVD.
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Le 7 janvier 2016, la cérémonie des 
vœux, habituellement organisée à 
la maison de l’étudiant, a investi 
la bibliothèque universitaire.  Ce 
nouvel espace a permis d’accueillir le 
vernissage de l’Expérience UPVD.

Au cours de cette soirée, animée et 
rythmée, le travail des trois artistes en 
résidence (Steff Saint E, Jenny Paratilla 
et Hermann Conte) a été mis en lumière 
à travers une exposition unique. 

© photos : L. Seguier (photo ci-contre) ; S. Saint E.

portfolio
Vœux et vernissage XP UPVD
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uNE FOrmATION 100% uPVd

Sup’EnR est une formation 100% UPVD. 
Elle profite ainsi des spécificités de 
l’université en matière de recherches 
environnementales et énergétiques. 
L’école d’ingénieurs est également 
partenaire du groupe INSA, bénéficiant 
alors de leur accompagnement et de 
leur réseau d’admission.

En septembre 2016, 40 étudiants 
intégreront le cycle ingénieur d’une 
durée de 3 ans. Les admissions ont 
démarré le 20 janvier 2016 via la 
plateforme nationale du groupe 
INSA. Ils sont recrutés en 1ère année 
de cycle ingénieurs après un IUT, 
une classe prépa ou une licence. 
L’université espère ouvrir, à l’horizon 
2017, une prépa intégrée au sein de 
l’INSA Toulouse permettant ainsi aux 

indispensables au développement des 
énergies renouvelables.

uNE mISE EN SITuATION 
réguLIèrE

Les étudiants bénéficieront d’une mise 
en situation régulière. En effet, Sup’EnR 
est situé en plein cœur du campus 
énergies renouvelables de Tecnosud, 
près du laboratoire PROMES, de la 
pépinière d’entreprises 2PME « EnR et 
Greentech » et du pôle de compétitivité 
DERBI.  

Adossée aux laboratoires PROMES 
et ART-DEV, Sup’EnR permettra aux 
élèves ingénieurs d’accéder aux 
plateformes technologiques ainsi 
qu’aux plateaux techniques à échelle 

étudiants d’accéder à la formation en 
post-bac. 

UnE APPRoCHE gLobALE 
LIéE Au déVELOPPEmENT 
durABLE

Sup’EnR forme des ingénieurs en 
énergétique et génie des procédés 
appliqués à l’industrie et aux 
bâtiments, en intégrant une approche 
globale liée au développement durable. 
De par la nature très diversifiée des 
énergies renouvelables, les élèves 
ingénieurs de Sup’EnR cultiveront 
également la pluridisciplinarité. Ainsi, 
tout au long du cycle ingénieur, les 
étudiants suivront des enseignements 
en sciences humaines (urbanisme, 
gestion, droit, communication...) 

Ouverture de 
Sup’EnR, 

l’école d’ingénieurs 
en énergies 

renouvelables de 
l’UPVD, partenaire 

du groupe INSA

En septembre 2016 Sup’EnR, l’unique école d’ingénieurs en France dédiée spécifiquement au génie 
énergétique et aux énergies renouvelables ouvrira ses portes. Sup’EnR est également la seule école 
d’ingénieurs publique des Pyrénées-orientales habilitée par la Commission des Titres d’Ingénieurs (CTI), 
lui donnant ainsi le droit de délivrer le titre d’ingénieurs à ses jeunes diplômés.

réelle, en particulier dans le domaine 
du solaire à concentration (four 
solaire d’Odeillo, centrale solaire de 
Thémis ….). Les étudiants pourront 
également bénéficier du vaste réseau 
de partenaires industriels consolidé 
au cours de plus de 40 années de 
collaborations de recherche public-
privé des laboratoires PROMES et 
ART-DEV. Sup’EnR est accompagné et 
soutenu par le Pôle de compétitivité 
Derbi, dédié aux énergies renouvelables.

uNE OuVErTurE à 
L’INTErNATIONAL

Forte du contexte mondial de la 
transition énergétique, Sup’EnR est 
naturellement ouverte à l’international. 
Un minimum de 12 semaines de séjour 
à l’étranger est imposé au cours du 
cycle ingénieur. Les élèves ingénieurs 
profiteront des nombreux réseaux et 
alliances des enseignants-chercheurs et 
des nombreux industriels intervenant 
au cours de leur formation pour 
effectuer leur stage à l’étranger.

Pour Fabrice Lorente, « l’ouverture de 
cette nouvelle formation d’excellence 
renforce notre position de leader dans 
le domaine des énergies renouvelables ».

Plus d’info : http://sup-enr.univ-perp.fr
contact : sup.enr@univ-perp.fr
04 68 68 22 63 ou 04 68 66 21 27
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Morgane 
Acacio
Petit bouchon 
deviendra 
grand

Fondation UPVD
Actualités

SON PArcOurS

Son BTS tourisme en poche, Morgane 
décide de réorienter sa formation en 
intégrant la licence professionnelle 
Viti-Vini de Narbonne : « J’ai tout de 
suite aimé ce milieu et l’accueil fait par 
l’équipe enseignante de l’UPVD ». 

Morgane a d’abord été salariée chez un 
caviste. C’est en trouvant un local bien 
situé, près des halles de Narbonne, et 
abordable économiquement qu’elle a 
eu l’idée de se lancer : « Tout est allé très 
vite, le réseau que j’avais construit dans 
le milieu du vin, durant mon parcours 
m’a beaucoup aidé ».

SES PrOjETS

« J’ai depuis quelques temps pris 
un stagiaire, avec qui j’envisage de 
m’associer dès l’obtention de son 
diplôme. Mon prochain challenge 
sera d’ouvrir, la saison prochaine, un 
établissement en bord de mer et par la 

suite d’ouvrir d’autres points de vente ».

SON AVIS Sur LE réSEAu 
uPVd ALumNI

« Je regrette vraiment que ce réseau n’ait 
pas existé quand j’étais à l’université, 
j’aurai apprécié pouvoir rentrer en 
contact avec des anciens de ma filière. 
Aujourd’hui, je souhaite m’investir 
auprès des étudiants en leur apportant 
mon témoignage en tant que diplômée 
et créateur d’entreprise. Je commence 
très prochainement en participant au 
forum de l’entreprenariat organisé avec 
l’UPVD sur l’antenne de Narbonne ».

Morgane a réussi son pari et a fait 
sienne cette citation de Salvador Dali :
« Qui sait déguster ne boit plus jamais de 
vin mais goute des secrets » !

HoMMAgE MéRITé AUx 
dOcTEurS dE L’uPVd

La Fondation UPVD organise cette 
année encore la quatrième cérémonie 
de remise de diplômes des Docteurs 
de l’UPVD. Placée sous le signe de la 
Francophonie l’année passée avec 
la représentation du spectacle des 
Franglaises, la Fondation UPVD vous 
attend nombreux cette année pour une 
édition placée sous le signe des talents 
de la jeunesse. Rendez-vous donc le 28 
juin 2016 au Palais des Congrès pour 
une cérémonie pleine de surprises et 
de rebondissements. 

FrANçOIS cALVET œuVrE 
POur LA FONdATION uPVd

Pour la deuxième année consécutive, 
François Calvet, sénateur-maire 
du Soler, participe à l’amélioration 
des conditions d’études de quatre 
étudiants solériens. En faisant don de 
son indemnité de maire à la Fondation 
UPVD, il permet à ces quatre étudiants 

de bénéficier d’une bourse d’études. 
La Fondation UPVD invite les maires et 
sénateurs-maires à suivre cet exemple 
pour faciliter l’accès aux études 
universitaires aux jeunes gens de leur 
commune.

UnE noUvELLE CHAIRE PoUR 
LA FONdATION uPVd

Véritable vivier d’idées, l’UPVD voit 
de beaux projets émerger, projets 
qui ont besoin d’être accompagnés. 
L’accompagnement de ces créateurs 
d’entreprises innovantes est 
actuellement l’un des projets phares de 
l’université de Perpignan, soutenu par 
la Fondation UPVD. 

Propulser nos pépites, tel est l’objectif 
de la chaire « Incubation d’Entreprises 
Innovantes », pensée dans le but 
d’accompagner ce projet innovant. Le 
lancement de cette dernière aura lieu 
le vendredi 18 mars à 14h30. Venez 
nombreux découvrir quel mécène de 
la Fondation UPVD en sera le parrain 
exclusif…  

morgane Acacio, 23 ans et 
ancienne étudiante de la licence 
professionnelle Viti-Vini de 
Narbonne a franchi le pas pour 
créer sa propre cave. Le Petit 
bouchon est né il y 11 mois de la 
volonté de cette diplômée qui, 
en partie grâce a son excellente 
formation, a réussi dans un 
milieu  pourtant moins favorable 
aux femmes.

mécèNE : cOmmE SON 
NOm L’INdIQuE

Caius Cilnius Mæcenas (vers 70 
av. J.-C., 8 av. J.-C.), dont le nom 
francisé est Mécène était un homme 
politique romain et un proche de 
l’empereur Auguste, célèbre pour 
avoir consacré sa fortune et son 
influence à promouvoir les arts et 
les lettres. 

De nos jours, le mécénat est un 
soutien financier, humain ou 
matériel apporté sans contrepartie 
directe par une entreprise ou un 
particulier à une action ou activité 
d’intérêt général 

Source : Association Française des 
Fundraisers
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L’université 2.0

Zoom
Le blog de 

lettres

Sur le fil

Quand le sujet d’examen 
des étudiants croise 

la route de leur série 
préférée…

… on obtient un mini 
buzz et d’excellents 

retours !

de plus en plus de projets 
pédagogiques se servent des 
outils numériques comme 
support. dans ce cadre, on entend 
souvent parler des réseaux 
sociaux comme Facebook ou 
Twitter, mais un site traditionnel 
peut également donner de très 
bons résultats. démonstration 
avec le blog de lettres de l’uPVd.

Un blog est un site d’actualité 
thématique. En l’occurrence, vous 
pourrez y retrouver des critiques 
sur des sujets tels que le cinéma, la 
littérature ou encore la musique. 

À l’initiative de Pascal Noguès, l’objectif 
1er du blog de lettres est simple : 
« consolider les compétences d’écriture 
des étudiants ». En effet, ce site vient 
s’adosser au cours « Technique 
d’expression et de rédaction » en 1ère 
année de licence de Lettres. Il permet 
notamment aux étudiants de mettre en 
pratique leurs acquis dans le cadre d’un 
projet concret. Pour cela, ils doivent 
rédiger chaque semaine un article, qui 
peut être amélioré au fil des cours.

Ce passage à une plateforme 
numérique permet une différence 
fondamentale comparée aux méthodes 
traditionnelles :  un travail participatif. 
Les étudiants plus expérimentés vont 
bien sûr aider les autres à améliorer 
leur production. 

Mais la nouveauté est que leur 
article, une fois publié, sera soumis 
aux commentaires de personnes 
extérieures au cours. Les internautes 
peuvent en effet faire part de leurs 
critiques constructives, sur le fond 

comme sur la forme ! Une réalité à 
laquelle de nombreux professionnels 
de la rédaction sont confrontés. De plus, 
cela permet une initiation sommaire 
aux outils de gestion de contenu en 
ligne.

À noter également que ce blog est 
l’aboutissement d’un des projets du 
programme de pédagogie innovante 
(CEPI). Pour rappel, ce programme a 
pour but, entre autres, de repenser la 
façon dont les cours sont dispensés 
afin de les rendre plus attractifs et plus 
profitables aux étudiants. Cela passe 
notamment par la création d’outils 
dont le blog lettres est un exemple.

Objectif atteint ? Le blog est encore 
trop jeune et son lectorat pas assez 
développé pour le dire. Mais vous 
pouvez vous faire votre propre idée sur 
blog-lettres.univ-perp.fr ! 
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Nicolas Marty 
et Antonio 

Escudero (Ed.) 
Consommateurs 

& consommation 
XVIIe-XXIe siècle
Regards franco-

espagnols

Christophe 
Juhel (dir.) 

Revue franco-
maghrébine de 

droit n° 22
Justice 

administrative 
et État de droit 
en France et au 

Maghreb

Jean-Godefroy 
Bidima & 

Victorien Lavou 
Zoungbo 
Réalités et 

représentation 
de la violence en 

postcolonies

Parutions
Presses Universitaires 
de Perpignan

Agenda
culturel
Les spectacles de la maison de l’étudiant 
sont gratuits et ouverts à tous. 

22 mars 2016 à 20h30 
concert Guitares du Monde
Trio : Marion Mozzi, Laurent Vadkerti et 
J.Francisco Ortiz

29 mars 2016 à 19h30
Les Déférlantes dans ta fac
concours pour musiciens organisé par le 
festival les Déferlantes

30 mars 2016 à 19h
La Nuit de la danse
tango argentin, salsa, swing, danse 
contemporaine, zumba

6 avril 2016 à 20h
pièce de théâtre en catalan 
La frescor de les nits 
de Joan-Francesc Castex-Ey
Mise en scène : Myriam Almarcha 

Vie du campus : 

8 avril 2016 - Bibliothèque universitaire
Vernissage Questions d’Art
Rencontre avec Pascal Kobeh, 
reporter photographe sous-marin

Le Pass’Culture élargit son offre en proposant 
aux étudiants des places à tarif réduit pour le 
Festival de Musique Sacrée à Perpignan et pour 
les retransmissions des ballets du Bolchoi et des 
opéras du MET (Metropolitan Opera de New 
York) au Mega Castillet.

Infos et réservations : Maison de l’Étudiant  
pass-culture@univ-perp.fr
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Toute découverte 
commence avec un crayon.

La recherche à l’UPVD 
s’applique à dessiner les énergies du futur


